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Résumé
L’importance des bases de données de manus-
crits ne cesse d’augmenter en histoire de l’art.
Malheureusement, la place réservée à la prove-
nance varie considérablement d’une plateforme
à l’autre. Une telle information est pourtant cru-
ciale pour l’avenir des recherches en histoire
de l’art, il est donc primordial d’alerter sur leur
importance, et de prévoir leur intégration dans
un avenir proche.

1 Étudier les manuscrits médiévaux
français

Les manuscrits représentent le plus grand réser-
voir de potentielles découvertes pour l’étude de la
peinture en France au XVe siècle. L’étude des pein-
tures de manuscrits débute au XIXe siècle sous l’im-
pulsion d’éminents connaisseurs comme le comte
Paul Durrieu (1911), qui par quelques articles es-
sentiels fonde l’étude et la connaissance de la pein-
ture française au XVe siècle. Ce champ se déve-
loppe considérablement durant la deuxième moitié
du XXe siècle, qui a vu un décloisonnement géo-
graphique et technique dans la recherche. Notons
parmi les travaux incontournables ceux de François
Avril et Nicole Reynaud, à l’origine d’un profond
renouvellement de ce champ d’étude (Reynaud et
Avril, 1993), qui s’apprête à évoluer encore une
fois grâce aux outils numériques.

Depuis quelques années, des initiatives numé-
riques fleurissent à travers le monde et permettent
de nouvelles avancées, comme l’initiative Mapping
Manuscript Migrations (MMM) 1 (Burrows et al.,
2018), un portail sémantique lancé en 2019 liant
les bases de données du Schoenberg Institute for
Manuscrit Studies 2 (Thomson, 2022), de l’Insti-
tut de recherche et d’histoire des textes comme
Bibale 3 (Wijsman, 2017) et la bibliothèque bo-

1. https://mappingmanuscriptmigrations.
org.

2. https://schoenberginstitute.org.
3. https://bibale.irht.cnrs.fr.

FIGURE 1 – Antoine de Lonhy, Saint Claude de Besan-
çon, entre 1450 et 1452. Parchemin. Suisse, Collection
privée.

dléienne d’Oxford (Hyvönen et al., 2021). D’après
MMM, seulement 16% des manuscrits produits en
France au XVe siècle sont aujourd’hui conservés
dans leur pays d’origine, ce qui confirme l’impor-
tance des informations relatives à l’origine des ma-
nuscrits, et donc de ces bases de données pour les
chercheurs.
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2 L’intérêt des bases de manuscrits

Plusieurs plateformes, à la fois inventaires, bi-
bliothèques numériques, outils de recherche et
outils commerciaux, fournissent aujourd’hui un
accès privilégié à des données qui permettent
de réévaluer les centres artistiques français du
XVe siècle. Ces plateformes ont permis de nom-
breuses (re)découvertes, parmi lesquelles une des
plus parlantes est certainement celle d’Antoine
de Lonhy. Peintre polyvalent et itinérant en Bour-
gogne, dans le Languedoc, à Barcelone et en Savoie
de 1450 à 1480 environ, sa redécouverte a été amor-
cée à la fin des années 1980 par la fusion de trois
maîtres anonymes : le Maître de la Trinité de Tu-
rin, le Maître de la Sainte Anne et le Maître des
Heures de Saluces. Un catalogue raisonné (Elsig,
2018) et une exposition monographique (Baiocco
et Natale, 2021) ont depuis permis de mettre en
valeur le corpus de l’artiste et les nombreux ma-
nuscrits issus de collections publiques et privées
attribuées au maître au cours des 10 dernières an-
nées. À ces découvertes s’en ajoute une encore
plus récente : 5 feuillets démembrés et dispersés
des Heures de Pierre de Goux (cf. fig. 1), dont le
regroupement, l’attribution et l’identification ont
été permises grâce à plusieurs outils numériques
(Buisseret et Favre, 2023).

3 Intégrer la provenance sur les bases de
manuscrits

Si les plateformes numériques mettent toutes en
avant la description matérielle, la provenance est
plus irrégulièrement documentée. Certaines lui ac-
cordent une importance particulière, comme les
bases du Schoenberg Institute for Manuscript Stu-
dies (USA) et du Nederlands Instituut voor Kunst-
geschiedenis (Pays-Bas) 4. D’autres, comme la Bi-
bliothèque Virtuelle des Manuscrits Médiévaux
(France) 5 et le Handschriftencensus (Allemagne) 6

offrent peu de données aux historiens de l’art pour
retracer l’origine des documents, en ne prévoyant
pas de champs dédiés aux principales informations
nécessaires pour mener des recherches en ligne.
Nous pensons notamment aux critères suivants :

— Emblèmes
— Identification du commanditaire
— Représentation du commanditaire
— Usages liturgiques

4. https://rkd.nl/en.
5. https://bvmm.irht.cnrs.fr.
6. https://www.handschriftencensus.de.

— Inscriptions
La création – en cours – de bases de données,

comme pour les collections des bibliothèques Witt
et Conway (Londres) qui seront bientôt numéri-
sées, nécessite une (ré)évaluation de ces données
de provenance en tant qu’outil crucial pour la re-
cherche, et tout particulièrement pour le connois-
seurship (Elsig, 2019). Il est important d’alerter les
concepteurs de ces bases sur l’importance de ce
type d’information. Si notre ambition est de dépas-
ser la simple mise en ligne des catalogues existants
pour concevoir de véritables outils de connaissance,
voire de découverte, il est important d’intégrer les
nouveaux paradigmes scientifiques de penser à l’in-
tégration de plusieurs champs.
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